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K'ATTBNTAT DE L'OBSERVATOIRE 

UNE TÉNÉBREUSE AFFAIRE 

MERCREDI 7 OCTOBRE 1959 

- François MITTERRAND et un certain Robert PESQUET se ren- 
contrent au Palais de Justice. 

MERCREDI 14 OCTOBRE 1959 

- Rendez-vous de MITTERRAND et de PESQUET au Café « Le 
Marignan » avenue des Champs Etysées. 

JEUDI 15 OCTOBRE 1959 

- Rendez vous de MITTERRAND et de PESQUET dans la cour du 
Sénat 


MEME JOUR 

- PESQUET s'adresse à lui-même une lettre (cachet de la poste du 
15 octobre) relatant les conditions dans lesquelles sera montée 
l'opération. Il précise l'itinéraire que suivra l'ancien Ministre de 
Saint Germain des Prés à i'Observatoire. 

VENDREDI 16 OCTOBRE 1959 

" A 0 h. 30, MITTERRAND quitte une brasserie de Saint Germain des 
Prés et prend sa voiture. La voiture de PESCJUET le suit. Les deux 
véhicules gagnent, par Titinéraire prévu, les jardins deTObserva- 
toire. 

MITTERRAND abandonne sa voiture, saute la grille du jardin et 
se dissimule derrière une haie ; PESQUET tourne autour du square 
jusqu'à ce que Tendroit soit désert. Au troisième tour, un compli- 
ce tire dans la voiture de MITTERRAND, arrêtée et vide. 

- MITTERRAND déclare à la police avoir été victime d'une tentative 
d'assassinat, et ne pas savoir quels en sont les auteurs. 

LUNDI I9 OCTOBRE I959 

- Trois jours plus tard, MITTERRAND et PESQUET se retrouvent 
à la Brasserie «Cristal» avenue de la Grande Armée. Que se 
sont-ils dit ? 

JEUDI 22 OCTOBRE I959 

- PESQUET se présente au Magistrat chargé de l'enquête. Il déclare 

- que l'affaire a été entièrement montée par MITTERRAND. Un 
huissier remet au Magistrat la lettre que PESQUET s'était 
écrite à lui-même. 

QU'EN PENSER ? 

• // reste qu’un ancien Ministre de la Justice et de l'Intérieur quelles 

• que soient ses raisons, a contribué à égarer la Justice et la police. 

• Ce n'est pas un des aspects les moins choquants et les moins 

• troubles de cette affaire. * {Le MONDE, 28-10-1959) 
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